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ainsi verra-t-on mieux ce qui en quelques-uns manque pour réaliser 
le type du bon. prédicateur.

Ce que lés prédicateurs doivent se proposer dans l’accom­
plissement de leur fonction, nous pouvons le comprendre en con­
sidérant qu'ils peuvent et doivent dire d’eux-mêmes ce que disait 
saint Paul : Pro Christo legations fungimur (II Cor. V, 20). S’ils 
sont lete ambassadeurs du Christ, ils doivent vouloir en s’acquit­
tant de ce mandat, ce que le Christ lui-même a voulu en le don­
nant : bien plus, ce que Lui-même s’est proposé durant sa vie 
terrestre. En effet et les apôtres et les prédicateurs après les 
apôtres, n’ont pas été envoyés d’autre façon que le Christ lui- 
même : Sicut misit me Pater, et ego mitto vos (Joann. XX, 21). 
Or nous savons pour quelle cause le Christ est descendu du ciel : 
Ego ad hoc veni n mundum, ut testimonium perhibeam veritati 
(Joann. XVIII, 37). Ego veni, ut vitam habeant (Joann. X, 10).

Voilà donc la double fin <^ue doivent poursuivre ceux qui 
s’appliquent à la prédication sainte : répandre la lumière de la 
vérité révélée par Dieu, et éveiller et nourrir dans leurs auditeurs 

Ma vie surnaturelle: en un mot, en cherchant le salut des âmes pro­
curer la gloire de Dieu. C’est pourquoi^ si on ne peut appeler 
médecin, celui qui n’exerce pas la médecine, ou docteur de l’art 
celui qui n’enseigne pas cet art, de même celui qui en prêchant 
ne se soucie pas d’amener les hommes à une plus parfaite connais­
sance de Dieu et à la voie du salut éternel doit être appelé vain 
déclamateur, il n’est pas permis de l’appeler prédicateur de 
l’Êvang ï. Plût à Dieu qu’il n’y eut aucun déclamateur de 
cette sorte ! — Quelle est leur préoccupation principale ? — Chez 
les uns, c’est l’amour d’une vaine gloire : pour se satisfaire ■“ Ils 
cherchent à dire des choses élevées plutôt que des choses adap­
tées à leur auditoire, tâchant de faire merveille auprès des intel­
ligences faibles, et non de travailler à leur salut. Ils rougissent de 
dire des choses humbles et accessibles à tous, de peur de passer 
pour n’en savoir point-d’au très... Ils rougissent de donner du 
lait aux enfants” Gillertus abbas in cant, cantic. Serm. XXVII, 2). 
Le Seigneur Jésus démontrait par l’humilité même de son audi­
toire qu’il était bien Celui qu’on attendait Pauperes Evangeli- 
zantur (Math. XI, 5) ; eux au contraire, que n’èntreprennent-ils 
pas pour recommander leurs discours par la célébrité des villes 
et la dignité des grandes églises où ils prêchent ? Mais comme il y 
a dans la révélation divine des vérité terrifiantes pour la fai­
blesse de la nature corrompue et qui à cause de cela ne sont pas 
propres à faire accourir les foules, ils s’en abstiennent avec soin 
et ne traitent que des sujets qui n’ont rien de sacré — il n'y a de 
sacré que le lieu où ils parlent. Souvent aussi ~'i milieu d’un 
discours sur les choses éternelles ils s’égarent dans les affaires


